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Influence des conditions meteorologiques sur le passage
de la becasse,

Par le Dr. L. Piitrt, Friboiirg.

(Suite.)

En effet, il est naturel d'attribuer par exemple au froid une
influence preponderante sur le cours des migrateurs.

C'est un fait bien connu que les becasses — sauf les rares

indivjdus hivernant qui sont forces de chercher leur rnaigre sub-
sistance sur les bords des ruisseaux qui ne gelent pas — sont des
oiseaux condamnes a la fainine des que le froid durcit ie sol de nos forets.

Nous avons souvent pu constater que les longs-becs de-

laissent immediatement nos contrees lorsque les feuilles mortes se

coqiiillent et que le sol resonne sous le pas du chasseur.
Pour eux, un gel sous bois equivaut a un ordre de d6part.

Aussi, si ces conditions prevalent si frequeniment dans nos
parages, doivent- alles ä plus forte raison faire sentir leurs effets

dans les contrees plus froides oü ont lieu les preiniers departs.

On a donc le droit de supposer que les abaissements de tern-

peratur-e dans la Russie dlLurope doivent avoir une influence pre-

ponderante sur le cours des migrations des becasses.

Malheureusenient les informations que nous possedons sont

fort incompletes.

EUes nous ont cependant permis de tracer pour chaque annee
une courbe gi-aphique, qui indique les minimum de temperature dans
le nord et le nord-est de TEurope (soit ä Moscou, soit ä Petrograd,
soit a Haparanda, soit au Cap Nord etc.)

Sur la meme ligne nous avons etabli une autre courbe qui nous
renseigne sur le nombre des becasses levees chaque jour de chasse
des sept periodes d'arrivee. Le caractere meteorologique y est aussi
indique, jour pour jour.

L'examen de ces graphiqiies malheureusement tro}) nombreux
et trop contenu pour les reproduire ici — nous en rej^roduisons un
seul, celui de 1911 coinme exemple (voir page 141) demontre qu'il

se produit en automne, dans le Nord, une serie d'abaissements
souvent brusques de temperature, eux-memes constituant la con-
sequence ordinaire de Tintervention d'un regime anticyclonique.

Ce phenomene se reproduit de 2 ä 5 fois pendant chaque periode
d'arrivee (10 octobre ä 10 novembre), une vague de froid au lieu

de depart provoquant assez regulierement une vague de migration
au lieu d'arrivee.

L'examen des cartes meteorologiques semble meme demontrer
qu'un gel localise au Cap Nord, a une epoque oü il ne peut plus

y avoir de longs becs d^clanche le depart dans la Hussie centi-ale

ou meme plus au sud. Dans ce cas le depart n'est point effectue

sous Tinfluence du gel, mais sous celle de l'intervention de l'anti-

cyclone, dont le premier est le messager. Or, une Situation anti-

cyclonique dans le nord-est (H sur la Russie) cree un regime
protagoniste, qui peut s'etendre de TOural jusque chez nous.
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Au cours des sept periodes d'arrivöe que nous avons ütudiees,
nous avons pu constater 25 fois uii abaisseinent rapide de la tein-

perature au nord et au nord-est de TEurope. Nous appellerons ces
Premiers jours froids, qui souvent ouvreiit une periode de froidure,

j u r s c r i t i q u e s et la periode subsequente .au premier declanche-
ment du froid sera composee de juurs dits „jours utiles".

Nous indiquons dans le tableau E, la date de ces jours critiques,

ainsi que le nombre de becasses levees au cours de ces memes
jours, ä la veille et au lendemain.

Les jours oü la chasse n'a pas ete pratiquee, sont designes
par un trait.

Ici encore nos previsions se trouvent pleinement realisees.

La moyenne des becasses levees au cours des jours critiques
atteint le chiffre eleve de 4,4 par jour, tandis qu'elle ne s'elöve

qu'ä 2,7 et ä 3,7 pour le jour qui les precede et celui qui les suit.

Tableau E. Becasses levees au cours des jours critiques.

Date


